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Trouve
parapluie de danne. Le ré
clamer aux Annonces-Suis
ses S. A. Sion.

On cherche
une jeune fille sachant
faire la cuisine, poni* petite
pension de famille. S'adr.
à l'Hotel du Ceri Sion.

On cherche
pour juin et juillet, per-
sonne connaissant la cui-
sine, pour petit ménage.
S'adresser à Mlle Léontine
Dubuis à Sion.

OH CHERCHE
à louer ou à acheter mai-
son avec magasin au cen-
tre de la ville. Adresser
offres écrites sous 67 au
bureau du journal.

à% toner
chambre meublée, bien
située et très ensoleillée.
S'adr.: bureau du journal

A vendre
2 brevets d'invention (prin-
cipal). Arrangements inté-
ressante. Ecrire aux An-
nonces-Suisses S. A. Sion
sous JH 81 Si.

Montres et
Bijouterie

Facilités de paiement.
Griessen , Av. Mt-d'Or, 45,
Lausanne.

MOTOS
Royal Enfield 1
Demandez le catalogue
1931. Il est gratuit et

n 'engage à rien.
Agents:

Proz, Pont de la Morge
H. Paglietti , Martigny
CIovìs Meynet, Monthey
Paci, motos, Viège

Donnez a vos enfants des
conf itures Saxon pou r le déj euner!

C'est, gràce aux calories qu'elles con-
tiennent en abondance , un aliment
précieux pour les jeunes , et qu'ils
savoureront avec délices. Il n'entre
dans nos confitures , préparées avec
grand soin, que des fruits triés sur
le volet etcueillis à complète maturité,
Voilà ce qui fait des confitures Saxon
une vraie délectation. Entre toutes,
pouvons-nous vous conseiller :

Bocaux Seaux hermétiques
500 gr net. 1 kg 3 kg 5 kg

Confitures Fraises du Valais 1.40 2.25 6.55
» Abricots . . 7.50 2 —  5.80
, Coings „ „ 1.— 1.45 4.15

et la bonne Quatre fruits 0.90 1.30 3.55

10.65
9.40
6.55
5.65

K^SAXON

Tirs militaires
I,a Société de Tir du Pont de la Morge continue

ses tirs obligatoires les dimanches 10 et 17 mai, de
7 heures à midi et à partir de 13 heures 30, au stand
de Chàtroz. '

Se présenter avec les livrets de service et de tir. j
Le Comité. >

A vendre
une vigne à Clavoz avec
une centaine de pèchers en
plein rapport. Conditions
de paiement favorables.
S'adresser aux Annonces-
Suisses S. A. Sion sous

a rasi m rare ou pnemps
Nous mettems en vente les articlés suivants :
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Menta flanelle Chemises QHford Chemises Chemises
rayures fantaisie

bonne qualité
avec col ou sans col

pour hommes

renforcé Zéphir en bonne cretonne
bianche

dessins nouveaux Nouveauté devant piqué
pour hommes Avec col séparé pour hommes

Fr. 2.75

Chemises
pour femmes

Manches courtes
garnies feston

Article d'usage

Fr. 2.50 1.25 2.80 2.95
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Oilord Jacquard UìRUB fantaisie Toiles écrues Draps suisses
dessins très nouveaux

article renforcé
le mètre

dessins nouveaux doublé chaine pour complet
pour robes pour drap 1 m. 40 de large

de printemps le mètre le mètre

- .60 i 1.45*1.10 5.90Fr. -.80
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A la Bonne:ménagère
E. CONSTANTIN SION

Attention !
FROMAGE

r L'usfenslle indispensable
dans chaque
cuisine :

La marmile
SéCURO ^m

utilisable sur plaque élec-
trique, réchaud à gaz, à
pétrole ou potager à bois.
Economie de chauffage
jusqu'à 80 o/o .

Demandez-la à l'essai,
gratuitement

bon, vieux Sbrinz, tout
gras, 1.40-1.50, qualité ex-
tra 1.70, bon Emmental
1.30-1.50, Gruyère ou fro -
mage des alpes 1.35-1.50,
fromage 1/2 gras 0.90-1.—,
1/4 gras 75-85 cts., offre
par 1/2 Kg. en colis de
5-15 Kg. Achermann-Bu-
cher , fromagerie, Buochs
(Nidw.).

Engrais
pour vignes

Special 6. 3. 12

Eoudre d'os
Scories Thomas
Sels de potasse
Tourbe moulue

instane Dubuis, Sion Ir
Téléphone 140

3.25 4.50 5.50
—————————————————— » ————————————— _———_—_—_—_—_————————>

Ms le dies Brassite colon Couvertures
•olle bianche mercerisecs p. cnfaats

garnies broderie l _«_ fvf
depuis Brassières de laine

mi-laine

deputi

Et proeurez-vous tous um

RADIO
Vous en trouverez ~_ /-. — ratiera *t a* ara et0
à partir de Ir.,"3 lUJ f 22  ̂U 9 35 "f etc

Et recevrez toutes les statious p rincipales
24 mois de crédit Installation gratuite

SSK.-SSRSS
Radio-gramophone combine, les meilleures marques

Gramophones „ PUROPHONE "
Les disques à Fr. S.SO ne coùtent p lus que __L. £ mm^

Disques 25 cm. Fr. 3.75 " 1.95 face s

Petits disques Fr. J**- *f ^> doublé face s

Piles électriques Lampes de poeltf i

Magasin de Radio

E. Lorétan
£?;<*$ Rue de Conthey Sion g4*J•»_••*ft 1 _E**$_3
r#w«_i_ Dorénavant le magasin sera ouvert toute la journée 5̂ * *3w _ immMmmmmmmmmmm
A SAINDOUX pur porc à Fr. 2.20 le kilo  ̂ I A V F N H R F
m par bidons de 5 et 10 kilos M n v t_ i~ i _^ni_ .
.< SAUCISSONS pur porc 3 ] fe bas prix, j'oUa àaU» à
'M S^H2ISSE.S au foie ^1 * manger, conviendrait nussisa LARD maigre _j | i ° ' , ,
7 Marchandises de lre qualité  ̂] P

our chalet-
Charcuterie Henri Bteciiler-Reber, PAYEBME 1 S'adr.: bureau du journal.



Bienvenue
aux membres de la Societe suisse des

Chàteaux

(Correspondance particulière)
Au pied des collines de Valére et Tour-

billon , la ville de Sion vous souhaite une
chaleureuse bienvenue.

Nous savons de quel amour les membres
de votre Société entourent notre pays pour
étre certains que votre séjour au milieu de
nous vous laissera le meilleur souvenir.

Vous ètes accourus de toutes les parties
de la Suisse, pour ne pas manquer à ce
rendez-vous, et vous goùterez le charme de
nos vieux chàteaux , témoins des luttes d'an-
tan et des sentiments artistiques de nos
ai'eux. Nous vous en remercions. Soyez
donc salués sur le sol valaisan comme des
amis indéfectibles , nous dirons mieux comme
des frères , puisque nous vivons de la mème
vie ideale faite de l'amour des choses an-
ciennés et de l'amour de la Patrie.

Certes, chers amis, vous ne trouverez pas
dans notre canton les distractions que l'on
vous prodigua lors de vos excursions dans
les cantons confédérés , mais vous trouverez
chez nous , dans ce cadre mervéilleux de nos
montagnes, le caractère que la nature sevère
a imprimé à notre pays. C'est-à-dire la sim-
plicité . Mais cette austerità n'enlève rien aux
sentiments qui nous animent et pendant ces
dieux. jours que vous aurez bien voulu nous
consacrer, nous ferons notre possible pour
vous témoigner notre affection et vous en-
tourer de notre ardente sympathie.

Les cnaieauH è f alais round
On nous écrit:
Selon les chartes, il existait des chàteaux

dans la vallèe du Rhòne, sous la féodalité,
dès le Xlme siècle, à Sion, Conthey, Saillon,
Ayent, Martigny, Monthey, Bex, St-Triphon,
etc. Pourtant, les plus importants, ceux qui
jouèrent un ròte dans les guerres contre la
Savoie, remontent au XHIe siècle.

Le comte Pierre II, surnommé le Peti t Char-
lemagne, organisa le Valais savoyard, lais-
sant. la réputation' ;d'un capitaine expérimenté,
et d'un .habile administrateur. Il faudrait,
néanmoins, se garder de considérer avec des
historiens toutes nos tours circulaires, à, cause
de leur ressemblance, comme l'ceuvre de ce
prince. Voilà une r ;JOrreur , que les comptes
de nos chàtellenies bas-valaisannes à Turin
permettent de redresser.

Après le décès dèP son frère Aymon, Pierre
de Savoie devenu, en 1255, apanagiste du
Chàblais et dans nos régions, construisit les
trois donjons de Conthey en 1257-58, de Sail-
lon en 1260-61, et ?de Brignoli en 1261, pe
dernier démantelé par le comte lui-mème
l'été 1266, par raison de strategie et d'econo-
mie vraisemblablembut, et non par l'évèque,
comme on l'a prétendu jusqu'ici.

Il existait déjà à Conthey au Xlme siècle
un Castel ¦ appartenant aux nobles vidomnes
de l'endroit. Au décès, vers 1257, du* dernier
d'entr'eux, Jacques de Conthey, Pierre refit
le chàteau, eleva le donjon, creusa des fos-
sés, répara le corps de logis. Les comptes,
donnés en détail, accusent 120 livres mauri-
coises, soit 100,000 fr. environ, pour la ma-
Qonnerie,. la charpente, la main-d'ceuvre et la
garde du chàteau. De ce géant, terrassé par
les sept dizains à la mi-novembre 1475, il ne
reste que cpielques pans de murs à l'est du
Bourg dans les vignes. Il y avai t, à l'autre
extrémité du Bourg, le manoir des de la Tour,
vidomnes depuis 1257, détruit en 1375 par les
épisoopaux. :;

Dans cette campagne de 1475, le poste sa-
voyard de Saillon tomba également sous les
coups des patriotes. Le testament d'A ymon
de Maurienne Savoie, évèque de Sion, men-
tionnait déjà le chàteau de Saillon en 1052,
Le comte Thomas le fortifia encore après des
échanges avec les nobles de l'endroit en 1221
et 1230. Depuis, un chàtelain savoyard appa-
rali de fait en 1231. Ce qui reste des ancien-
nés fortifications s'impose comme l'oeuvre de
son fils Pierre, témoin les comtes de Turin ,
de 1257 et 1261. Sous la direction de Pierre
Meynier, son arcliitecte, il répara, complèta
l'enceinte et les anciens ouvrages, notamment
une tourelle, pour 47 livres 13 sois en 1257.
Le donjon viendra plus tard , vers 1260, me-
surant 70 pieds de liauteur, 12 pieds d'épais-
seur au fond des murs, 12 pieds de vide.
Sa construction exigea 170 livres 30 sois,
servis à l'entrepreneur Francois de Stina, ou-
tre 10 livres au directeur des travaux Pierre
Meynier, : selon le compte de 1261-62.

A cette date, le comte bàtit également te
chàteau de Brignon. On ne trouve dans les
comptes ;que 13 livres mauricoires dépensées
pour le four à chaux. Par les plaintes du pré-
lat Henri de Rarogne après 1260, l'on peut se
convaincre que Pierre eleva ce castel par des
hommes du vai de Nendaz, mais aussi par
les gens de Veysonnaz, sujets de l'évèché.

Depuis 1262, Pierre de Savoie qui avait eu
jusqu'alors le loisir de* s'occuper de ses in-
térets en Valais, s'absenta fréquemment et
resta de longs mois, parfois presque une an-
née, en Angleterre ou en Normandie pour
défendre lès- intérets de sa nièce, la reine
Eléonore, et les siens, dans ces pays. Aussi,
se contenta-t-il de rester sur la défensive
dans là vallèe du Rhóne. Il approvisionna ses
chàteaux, se tint prèt à tous les évènements,
mais, par les recommandations à ses chàte-
lains, autant que par les messages envoyés
à l'évèque de Sion, l'on acquiert la convic-
tion qu'il désire vivement la paix. Mais le
prélat comprend les embarras de son adver-
saire et compte sur le secours de Rodolphe

CANTO N DU VflLflIS
1 1 .j. i
i INJUSTICE CRIANTE

LES ASPERGES DU VALAIS

UNE VIOLENTE COLLISION

UNE FILLETTE TROUVE LA MORT DANS
UNE SCIERIE

de Habsbourg. Il ne signe qu'une frève, at-
tendant les évènements pour reprendre les
chàteaux de l'église de Sion, enlevés par la
Savoie.

Et le donjon de la Bàtiaz ? Par erreur les
historiens l'attribuèrent encore au Petit Char-
lemagne.

Il y eut, sans doute, de tout temps un fort
sur cette colline, probablement déjà sous les
Romains. Cependant, le premier chàteau
moyennageux me paraìt l'ceuvre de l'évèque
Landri, qui arrondit les possessions de la
mense episcopale dans ce territoire en 1215,
répondant ainsi aux transformations qu'il o-
péra,... par la construction de la Bàtiaz , où
les chartes placent un chàtelain, Amédée de
Rarogne, depuis 1233.

Au début de 1260, Pierre de Savoie enleva
le chàteau après un siège mémorable décrit
par l'abbé Rameau après Cibrario, qui pro-
fila des comptes de Turin. L'arrangement qui
suivit cette campagne laissa le comte pro-
priétaire de Marti gny. Voici ce que l'on trouve
à Turin concernant les réparations de la Bà-
tiaz : 15 sois 2 deniers pour refaire la brèche,
plus 20 sois 2 deniers pour arranger les bàti -
ments, enfin 7 sois pour l'achat et la con-
duite de la chaux, en tout 52 sois 4 deniers,
soit à peu près 200 fr. Avec cette somme,
comment élever un chàteau et construire pa-
reille tour?

Qui alors? Pas de doute, puisque nos cliar-
tes parlent de 2400 livres dépensées par l'é-
vèque Pierre d'Oron pour les chàteaux, no-
tamment pour celui de Martigny revenu à
l'église de Sion par l'arrangement des Gran-
ges en 1268 entre Henri de Rarogne et le
comte Philippe, successeur de son frère Pier-
re. « Vous savez que le prélat Pierre com-
menca des travaux coùteux au cliàteau de
Martigny, cette possession importante de l'é-
glise de Sion, pour la dépense duquel il s'o-
bligea à verser 2400 livres... », Jit-on dans
Grenand II , 298.

Reste saxon. Turin fournit pour ce chà-
teau, les renseignements nécessaires. Autre-
fois, le bourg s'élevait sur l'emplacement de
la tour. Les travaux de terrassement revinrent
à 18 livres; les bois à 20 Jivres, le four à
chaux à 6 livres, le donjon enfin à 110 livres.
Pour ouvrir un chemin de l'ancien au nou-
veau bourg , le sommet du village actuel, l'on
paya 60 sois; pour un chemin au moulin,
16 sois. Le coùt de l'ensemble de la cons-
truction s'élevait à 172 livres, 19 sois, 9 de-
niers. En temps de paix, le chàtelain attitré
possédait de deux hommes d'armes et d'un
guetteur pour le donjon. Celui-ci, quoi qu'on
dise, demeure l'oeuvre du comte Philippe.

De cette epoque date la tour du pont à
Riddes, sur une hauteur dominant le pont
du Rliòne, où existait un péage. Ce fort ap-
parali dans les comp tes de la chàtellenie de
Saillon avec une garde de deux hommes et
d'un guetteur, de 1294 à 1300 seulement. Ne
faut-il pas conclure, dès lors, que cet ouvrage
fortifié tomba sous les coups des soldats
de l'évèque Boniface de Challan durant les
hostilités oontre Amédée V à cette dernière
date. Font mention de cette campagne Ies
comptes de chàtellenie de Saillon et de St-
Maurice qui parlent de l'intervention de l'ar-
chevèque de Tarentaise.

Comme l'on s'occupe actuellement de nos
chàteaux, et l'on parie de la réparation de ce-
lui de Saxon, j 'ai cru devoir respectueuse-
ment attirer l'attention sur ces notes prises
à Turin, sezioni riunite, Santa Chiara 40, ar-
chives royales.

(Corr. part.) Personne n'ignore qu'on met
actuellement en chantier le troncon de route
reliant Veysonnaz à Nendaz, pour aboutir à
l'artère cantonale. Or, le trace en question
comprend , pour ainsi dire, les deux tiers
sur le territoire de Nendaz et celle-ci, dit-on,
doit contribuer aux frai s pour les 45o/o .

On serait donc en droit de demander à
l'entreprise pourquoi une quarantaine d'ou-
vriers de Nendaz ont été renvoyés du chan-
tier à l'improviste, sans avertissement préa-
iable ? On aimerait bien le savoir. Et pourtant ,
il y a encore les trois quarts du travail à
faire.

Nous espérons que le Département inte-
resse s'inquieterà du fait pour tranquilliser
la rumeur publique, qui est plus qu 'inclignée
en voyant un certain nombre de bons pères
de famille obligés d'aller clierclier leur ga-
gne-pain ailleurs, pour faire place à l'étran-
ger. Des citoyens indignés.

* i
La récolte des asperges bat son plein eri

Valais. EJle n'est pas abondante, la tempe-
rature plutòt fraiche crae nous subissons n'é-
tant guère favorable à cotte culture. Les prix,
qui étaient de 2 fr . 50 le kilo, il y a une
quinzaine de jours, sont néanmoins tombés
à 1 fr. 20, 1 fr. 30 le kilo, prix cle vente
du producteur au commerce.

Jeudi, vers les 10 li. 30, une violente colli-
sion s'est produite sur- le pont du Trient à
Vernayaz entre la camionnette de M. Kalb-
fuss, marcliand de primeurs à Lausanne, et
un camion bàlois portant la plaque No 4226 L.

M. Kalbfuss a des contusions et quelques
blessures à l'avant-bras. Sa camionnette est
hors d'usage.

La police de Marti gny a ouvert une en-
quète.

11 est à remarquer que le pont est tròs
étroit. Deux véhicules ont de la peine à se
croiser.

On écrit au « Nouvelliste »:
Un épouvantable accident est arrivé mardi

vers les 15 heures, à une enfant d'Ayer. Une
fillette de cinq ans, Olive Savioz, s'amusait
à r'ouler sur la barre d'un transmetteur de la
scierie, lorsqu 'elle fut happée par ses robes.
Immédiatement, Je courant fut arrèté , mais,
hélas ! la pauvre petite avait été tuée sur le
coup .

Le Docteur Téminian, appelé, constata une
fracturé de la colonne cervicale avec com-
pression de la moelle épinière. On juge du
chagrin de la famille. '

Une fois de plus, nous ne saurions trop
recommander -aux parents et aux instituteurs
de mettre les enfants en garde contre le
clanger des courroies de transmission.

Ì_SH__ *UI**E '
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LA SCIENCE AU JUNGFRAUJOCH

La station seientifique du Jungfraujoch a
pu ètre remise, au début de mai, par ses cons-
tructeurs MM. Pfister frères, architectes à
Zurich, aux représentants de la fondation:
les professeurs W. R. Hess, de Zurich, et L.
Collet, de Genève. Cette réalisation est le ré-
sultat d'un travail commun international. Les
sociétés scientifiques les plus importantes de
divers pays y ont pris part. Ce bàtiment de
recherches, situé à 3500 mètres d' altitude,
c'est-à-dire sur le plus haut point de l'Europe
où arrivé mie voie ferree, construit dans le
roc et la giace du Jungfraujoch, offrirà aux
diverses disciplines (meteorolog ie, physiologie,
physique, etc.) des possibilités de travail qui
n'avaient pas été atteintes jusqu'ici. Un pla-
teau a dù ètre établi dans les flancs escar-
pés de la paroi appelée « paroi du Sphynx »,
necessitali une dépense de près de 100,000'
francs. Les travaux de construction propre-
ment dits commencèrent en automne 1929. La
construction mème du bàtiment fut terminée
l'automne suivant. Actuellement, on procède à
rachèvement des installations de tous genres
de l'intérieur. Selon l'opinion de spécialistes
competente, les architectes ont accomph de

•pianière irrépro chable de travail qui leur in-
peombait. Ceux qui ,ne connaissent pas les
conditions existant en haute montagne, spé-
cialement pendant I'hiver, ne peuvent ètre
a méme de considérer exactement les énor-
mes difficultés qui durent ètre surmontées.
Le résultat obtenu en est d'autant plus ré-
jouissant.

A LA GARDE SUISSE DU VATICAN

Les nouvelles recrues de la Garde suisse
du Vatican ont prète serment mercredi ma-
tin dans la cour du Belvedére. Le comman-
dant de la Garde Hirschbuhl, a passé_ la com-
pagnie' en revue. L'aumònier, Mgr Krieg, pro-
nonea ensuite u§e oourte allocution, faisant
ressortir la signification de la cérémonie;
puis les recrues ont prète le serment en tou-
chant le drapeau de la main droite. De nom-
breux prélats et autres personnalités du Va-
tican, des représentants du corps di ploma-
tique et une délégation des corps armés du
Vatican assislaient à la cérémonie.

FÉTE CANTONALE DE CHANT A SIERRE
les 30 et 31 mai

(Comm.) Voici, pour les participants que
cela intéresserait, l'ordre dans lequel Jes so-
ciétés concourront à la fète cantonale de
ebani. Cet ordre a été établi par tirage au
sort; le comité centrai de la Fédération canto-
nale de chant y a procède.

Samedi, 30 mai . — Dès 15 li. 30, de dix
minutes en dix minutes, sociétés cle la pre-
mière eli vision, dans l'ordre suivant: Lens,
Fully, Chalais, Champéry, Collombey, Vouvry,
Miège. Dès 16 h. 30, de dix minutes en dix
minutes, sociétés de la division supérieure:
Sion Chorale, Monthey Orpliéon, Viège Maen-
nerchor.

Dimanche, 31 mai . — De 9 h. à 10 h. 30,
deuxième division: Savièse, Meveureulaz,Ven-
thòne, Sion Maeiiiierchor, Muraz , Bramois,
Vex, Grimisuat, Montana-Village. — Troisième
division: 10 li. 30, Epinassey ; 10 h. 40,
Bourg-St-Pierre. Choeurs mixtes enfants, cle
11 h. à 11 li. 30: Lens, Sierre, Saint-Maurice.
— Cliceurs mixtes dames, de 9 li. à 9 h. 30:
Vernayaz, Saillon, Massongez. — Chant" gré-
gorien, de 10 li. à 12 li. 10, dans l'ordre sui-
vant : I. Division sup érieure, Séminaire cle
Sion, Collège de Saint-Maurice ; IL première
division, Sierre Maìtrise, Sion Maìtrise; Sa-
vièse, Fully, Lens, Chàteauneuf , Vernayaz,
Bramois, Vex, Vouvry, Saillon, Massongex,
Bourg-St-Pierre; III. deuxième division, Nax,
Arbaz.

Samedi soir, dès 8 h. 30, un concert sera
donne à la cantine où se produiront en par-
ticulier la Gerondine, harmonie municipale de
Sierre, et le Chceur mixte de Brigue. Ce chceur
comprend 130 participants; il exécutera quel-
ques-uns des morceaux qu'il prépare pour le
Zimmermarmtag à Brigue. Ainsi sera célé-
brée sur le terrain cantonal aussi une des
gloires musicales clu Valais, le professeur
Zimmermann.

Dimanehe après-midi, concert à la cantine;
on y chantera les choeurs d'ensemble ctes
diverses divisions et le cliceur general, «Prière
patriotique» de Dalcroze. Dimanehe après-
midi encore, concert special au Casino, où se
produiront le Chceur mixte du collège de St-
Maurice, fort de 116 exécutants, certaines
sociétés de division supérieure et la Sainte-
Cécile, chceur mixte de Sierre, avec 100 exé-
cutants.

Ces renseignements très généraux et incom-
plete convaincront chacun de l'ampleur de la
fète cantonale de chant des 30 et 31 mai.
Sierre sera envahi pendant ces deux jours
non seulement par les sociétés prenant part à
la fète , mais par tous ceux qui s'adonnent à
la musique ou simplement qui l'aiment.

Le Comité de presse.

SUBVENTIONNEMENT
a la reconstitution du vignoble en plants

américains
(Comm.) Le Département de l'intérieur rap-

pelle aux propriétaires qui désirent ètre mis
au bénéfice des subventions^ à la reconstitu-
tion du vignoble de s'inserire au plus tard
pour le 10 mai auprès du greffe de la com-
mune de situation de la vigne.

FESTIVAL DES MUSIQUES DU VALAIS
CENTRAL A LOÈCHE-VILLE

(Comm.) C'est le silence absolu qui règne
dans la petite ville p ittoresque de Loèche.
Savez-vous pourquoi ? C'est parce que tout
le monde travaille à la préparation de la fète
cle musique. Avec entrain tous les jeunes se
mettent au travail. On s'élance pour préparer
une belle fète. Soyez assure vous tous qui
avez l'intention de prendre part à cette fète,
que ce sera une des plus belles fètes de votre*
vie. Flottez drapeaux du Chàteau, construit
par maitre Ruffiner. Sonnez clairons de l'an-
cien Evèch é, et saluez nos compatriotes
du Valais centrai. Soyez les bienvenus !

Laissez cle coté vos chagrins et vos soucis
et n 'apportez qu 'un coeur joyeux et plein
de bornie humeur.

A 8 li. 30, les Sociétés se rassemblent à la
Souste. Elles défileront, drapeaux flottali t, à
Loèche-Ville. La Bourgeoisie et la Commune
de Loèche ont offert le vin d'honneur et ce
sera quel que chose. M. le greffier du Tribu-
nal René Bayard ira prononcer un discours
de reception. Office divin , cortège vers la
place de fète et ainsi de suite.

J'entends des accords que le vent m'ap-
porte. La fète va commencer demain. Encore
une fois, soyez les bienvenus !

©ECisioars »u COIVSESIì D'ETA _C
Conseil d'Etat. Nomin ation du Président et

du Vice-Président. Les fonctions de président
expirant le 30 avri l, le Conseil d'Etat, en con-
formile de, l'article 3 de la Constitution revi-
sée, procède à la nomination de son président
et de son vice-président.

M. le vice-président Pitteloud est nommé
président et M. le conseiller d'Etat Walpen ,
vice-président.

Circulation des véhicules à moteur sur la
route Les Vallettes-Champex. Le Conseil d'E-
tat adopté un règlement concernant la circu-
lation des véhicules à moteur sur la route
Les Vallettes-Champex.

Homologations. Il homologue:
1. les modifications apportées à l'article 6

dù règlenient bourgeoisial de Champéry, du
25 nov. 1880, concernant les paroours ;

2. le règlement forestier de la bourgeoisie
de Saas-Fée, approuve par l'assemblée pri -
maire du 15 mai 1927;

3. les prescriptions concernant le ramas-
sage de la litière sur le territoire ctes com-
munes d'Arbaz et de Nax.

Grand Conseil. Démission d'un député-sup-
pléant. 11 prend acte de la démission sollicitée
par M. le député-suppléant pour le districi
d'Hérens, Zermatten Jean-Baptiste , à St-Mar-
tin.

Démissions. 11 accordé les démissions solli-
citées:

1. par M. Joseph Albrecht, comme con-
seiller communal de Greich ;

2. par M. Maurice Charvoz, comme con-
seiller communal de Bagnes.

Hérémience . Expropriations pour le nou-
veau cimetière. Le Conseil d'Etat accordé à
la oommune d'Hérémenee la déclaration d'uti -
lité publique qu'elle sollicite pour l'expropria-
tion des terrains nécessaires à l'établissement
d'un nouveau cimetière, au nord d'Hérémenee.

Loterjie emise par le comité de la fète
cantonale de chant. Le oomité d'organisation
de la fète cantonale de chant, qui aura heu
à Sierre les 30 et 31 mai courant, est auto-
risé à émettre une loterie de 10,000 billets à
50 cts. le billet, sous les réserves qui seront
déterminées par le Département de l'intérieur.
Le produit de cette loterie sera affeeté au
p.iyement des frais d'organisation de la fète
cantonale de ebani.

MONTHEY — Etat-civil
NAISSANCES

BurJcliardt Marianne-Bertha d'Hans, de Zu-
rich. Mergen Pascale-Yvette-Francoise de
Guillaume, de et à.Monthey. Grin Jacqueline-
Marie de Gustave, de Belmont s. Yverdon
(Vaud), à Montliey. Goy Andrée-Raclielie
d'Alfred-Luc , de Vaulion, Vaud , à Monthey.
Gattoni Francoise-Reine-Pierrette de Pierre,
d'Italie , à Monthey. Girod Alexis de Fran-
Cois-Aclrien, de et à Monthey. Gollut Albert-
Théodule-Camille de Camille, de et à Masson-
gex. Dubosson Eprlirem-Edouard d'AdoIphe,
de Troistorrents, à Monthey. Ingignoli Michel-
le-Marthe-Hedwi ge, de Jean-Baptiste, d'Italie ,
à Monthey. Jungtion Robert-Maurice de Leon,
de Troistorrents, à Monthey.

DECES
Orsinger BlancJie-Ernestine, de Chessel,

Vaud, 33 ans. Bertona Cécile-Adele, de Pier-
re, de Bovernier, Valais, 16 ans. Favre Jo-
seph-Barthélemy, cle et aux Agettes, Valai s,
35 ans. Mariaux Julien-Léonce, de Germain ,
de et à Vioimaz, 23 ans. Duplan Edmond de
Philippe, d'Ormont-Dessus, à Ollon, 23 ans.
Richard née Guidetti Carolina-Maria, de Mex
et Genève, à Monthey, 23 ans. Valantin née
Gomiet Marie-Adele, de Veysonnaz, à Val
d'Uliez , 43 ans. Rouiller Francois-Elie dit
Théodmir, d'Oscar, de Troistorrents, à Mon-
they, 46 ans. Ciana Jean-Pierre, de Louis,
d'Italie , à Monthey, 36 ans. Fracheboud née
Marchand Marie-Louise, de Vionnaz , à Mon-
they, 57 ans. Morard Jean-Charles de Joseph,
de et à Ayent, Valais, 12 ans1.'

MARIAGES
Lutz Johannes Paul et Garny Marguerite

Adeline-Henriette. Zani Angelo Mario et In
gignoli Marie-Eugénie, de Chastonay Jean-Ma
rie et Contai Marie-Louise. Carraux Albert
Maurice-Bernard et Althaus Rosa-Mathilde.

-
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La lin ou coupiì ile répéiiiion
Le cours de répétition de l'an de gràce 1931

laissera mi excelJent souvenir aux hom-
mes du Rég. 6. Point de marches forcées,
de nnuiceuvres éreintantes, de jours sans re-
pas et cle nuits sans repos: Non, un cours
tout de douceur et de bornie humeur, pen-
dant lequel le soldat se prepara minulieuse-
ment au tir et se faniiliarisa avec le nouveau
service en campagne. Un cours agrcmenté
par l'accueil cordial et bienveillant des auto-
rités et de la population du district d'Entre-
mont.

: Partout, les habitants des communes de
Marti gny-Bourg, de Sembrancher , Bovernier,
Vollèges, Orsières et Bagnes avaient fait leur
possible pour que le soldat fùt bien logé.
De succulentes ràclettes furent offertes au
corps d'officiers par les autorités. Bref , un
cours idéal . A part le malheureux accident
survenu à notre compatriote Maurice Elsig,
qui , heureusement, n 'aura pas de conséquen-
ces graves, l'état sanitaire de la troupe fut
excellent.

Un cours ne peut cependant pas se terminer
sans une manceuvre. Le commandant du
Régiment, le lt.-colonel de Kalbermatten, pro-
fitant clu retour des soldats à leur place de
démobilisation, avait prévu jeudi mi exerclce
tacti que ctes plus intéressants pour les ba-
taillons 11 et 88. Le bataillon 12 dont les can-
tonnements se trouvaient trop éloignés ga-
gna jeudi Charrat sans prendre part à la
manceuvre.

Voici la situation ordonnée par le lt. -colonel
de Kalbermatten. Mercredi soir, des troupes
rouges ont passe les cols par surprise et
descendent la vallèe des Dranses en repous-
sant les détachements frontière. Elles ont
atteint Versegères et Champex. Les troupes
bleues dont les détachements frontière se re-
tirent en combattali!, barrent l'accès de la
vallèe clu Rhòne. Le Bat. 88, commande par le
major Giroud , fait parti e des troupes rouges.
11 a occup é mercredi soir les villages de
Versegères, Montagnier, Chàbles, Bruson. Jeu-
di matin, le commandant des rouges décide
de continuer la poursuite du parti bleu et de
s'emparer de la position Mont-Gelé-Pierre
à Voir-Chemin, pour passer dans la vallèe
du Rhòne. Le major Giroud recoit l'ordre de
s'emparer du Pas de Lens et de continuer la
poursuite dans la direction de Saxon.

Le major Giroud prend aussitòt les dispo-
sitions suivantes : les Cp 11-88, cap . Scherrer
la Cp 1-88, cap . F. de Torrente, massées,
une derrière l'autre, attaquent par le créte
du Cry pour déloger les bleus qui occupent
le Pas de Lens: la cp II reste de réserve
derrière Jes deux compagnies. Le heutenant
Mey tain reste avec ime section de mitrailleurs" ~
comme appui de feu. Les autres sections de
mitrailleurs étaient réparties entre les Cp de
fusilliers.

De leur coté, les troupes bleues s'étaient
organisées pour resister à l'avance des trou-
pes rouges. Le major Carrup t, cdt du bat II
avait recu l'ordre du commandant des troupes
bleues "d'occuper et d'organiser défensivement
le secteur : le roc de- la Barmaz, Pas du Lens,
Bhzier. Dans ce but , le major Carrupt avait
pris les dispositions suivantes :

Le secteur de droite, Cp. du ler lt. Poti,
organise le point d'appui du Roc de la Bal-
maz.

Le secteur clu centre, cap. Golluz, occupé
la combe du Levron.

Le secteur de gauclie, cap . Louis Bruttin,
occupo les bois, les crètes et le bisse jus-
qu'à Fontanarossaz.

Les mitrailleuses sont réparties entre les
trois secteurs et la Cp. du ler lt. Paul de
Courten, de réserve, organise le barrage in-
férieur clu Pas clu Lens. Le major Carrupt
donne en outre des ordres précis pour canali-
ser l'ennemi vers le col:

L'ordre d'attaque est donne par le major
Giroud. A trois reprises, ses troupes sont re-
foulées par le Bat. 11 qui est solidement for-
tifié et qui dècime les assaillants par ses mi-
trailleuses. Bon tacticien, le major Giroud
profite du brouillard qui le cache aux yeux
de la défense pour faire un bond en avant
et prendre de force le Pas du Lens. Hélas,
le brouillard se dissipo. Il recoit une fusillade
nourrie des troupes bleues au moment où le
lt. -colonel cle Kalbermatten ordonne Ja cessa-
tion du combat.

Sitòt après, le commandant du Régiment
réunit ses officiers pour la criti qué. Les ar-
bitres étaient le cdt. du Rég., le major Juil-
land, te major Zen-Ruffinen, le capt. Couche-
pin , . les lers lieut. Panchaud et Zufferey et
le lt. Varone de l'E. -M. du Rég.

La manceuvre se termina vers midi et le
bivouac eut lieu sur le Pas de Lens. Il faisai t
froid , il neigeait, mais la troupe conservali
un moral excellent. Après le bivouac, les ba-
taillons se dirigèrent, le 11 sur Riddes et le
88 sur Saxon, où ils cantonnèrent la nuit der-
nière.

Ce matin, tout le Régiment defila à 9 h. 30
à St-Pierre de Clages devant le colonel divi-
sionnaire Guisan, qui se déclara enchanté de
la bonne tenue et de la discipline des troupes
valaisannes.

A 12 h. 30, le Régiment faisait son entrée
à Sion. Malgré une marche de 20 kilomètres
et un jour de manceuvre, les soldats n'avaient
pas l'air fatigué. Us marchaient d'un pas mar-
tial et vailJant. Sitòt arrivé, le commandant
du Régiment rassembla ses troupes sur la
Pianta pour la recidi tion "des drapeaux.

Cet après-midi, le colonel divisionnaire
Guisan, qui avai t assiste à Ja reddition des
drapeaux, a réuni dans la grande salle de
l'Hotel de la Paix tous les officiers du Régi-
ment, pour leur communiquer ses impressions
et ses remarques.



LA VACCINATION EN VALAIS
La vaccination obligatoire en 1931 a été

fixée en Valais du 15 mai au ler octobre.
Cette opération se fait , comme précédemment,
aux frais des communes, par les soins du mé-
decin de district. Tous les enfants sont sou-
mis à la vaccination , ainsi que les persònnes
qui n'auraient pas encore été vaccinées.

SAVIÈSE
(Comm.) Prochainement , les numéros ga-

gnants de la tornitola en faveur de l'église
de Savièse dont Jes lots n 'ont pas été retirés ,
seront publiés dans te Bulletin officiel . Le
conseil paroissial de Savièse adressé les plus
vifs remerciements aux nombreuses persòn-
nes qui ont concouru , par leur générosité, à
la brillante réussite de la toml'ola.

COMMISSIONS DU GRAND CONSEIL
La commission du Grand Conseu, chargée

de rapporter sur le décret d'application clu
service d'état-civil , s'est réunie hier sous la
^residence de M. Abel Deialoye . A l'unanimité
elle a décide d' appuycr le projet du Gouver-
nement et dc laisser à l'Etat le soin de nom-
mer les officiers. M. Ulysse Giroud , député
de Marti gny, a été désigné comme rappor-
teur francais.

Conduite par M. l'ing énieu r Hermann Mul-
ler, qui s'occupe activement de tout ce qui
peut améliorer la situation agricole du pays,
la commission ctes bisses, présidée par M. le
député Jos. Kuntschen , a visite lundi , mardi et
mercredi derniers les bisses de Bitsch, de la
Ganter et de Gròne, afin d'établir les subven-
tions que l'Etat peut accorder aux communes
pour l'entretien et la réfection des canaux
d'irrigation.

DES TRAVAUX IMPORTANTS A
MARTIGNY-VILLE

(Ini. part.) La commune de Marti gny-Ville
eutreprend actuellement la réfection de l'ave-
nue de la Gare et les travaux d'élarg issement
de la chaussée. Elle aura désormais 6 mètres
50 de largeur et les trottoirs 4 mètres 75. La
voie du tram passera au milieu de la route
qui sera agréablement ombragée par deux
haies d'arbres. Ces travaux d'édilité ne pour-
ront qu'améliorer beauooup l'aspect general
de la ville et seront accueillis avec satisfac-
tion par tout le monde, à Mar tigny.

LA CIRCULATION EST RÉTABLIE
On nous annoncé cpie la circulation est

complètement rotabile sur la route Sion-Evo-
lène.

Des éboulements soni survenus entre les
Haudères et Arolla, et le chemin muletier a
été coupé. Mais M. l'ingénieur Huber s'est
rendu sur les lieux et les travaux de déblaie-
ment vont bon train.

f M. HORACE MICHELI
M. Borace MicJieli , ancien député et con-

seiller nationa l de Genève et ancien rédac-
teur du « Journal de Genève », est decèdè
mercredi à Vevey dans sa 65me année. Le
défunt joua un ròle de premier pian dans la
politi que suisse. Il fut un défenseur ardent
des droits populaires et un champion de l'i-
dée libérale et de la tolérance religieuse.

Sans rime ni raison d̂
La dernière chute d'un aviateur

L'aviateur Broccard de Martigny vient d'a-
voir un nouvel accident: il est tombe du parti
radicai dans le parti socialiste.

On s'explique assez difficilement le der-
ider malheur de notre as national, et lui-
mème aurait de la peine à déterminer les
causés de sa chute . Quelques jours avant le
premier mai , ne siégeait-il point frai s et
joyeux parmi les radicaux ?

'— Vous devez vous tromper de parti , lui
dit quelqu'un.

— Non, non, répondit-il , d'un accent con-
vaincu, la main sur le cceur et les yeux sur
la choucroùte.

Et le premier mai , le camarade Broccard ,
avec le mème élan de sincerile, prediali dans
les rangs socialistes...

Un si gentil jeune homme, en arriver là,
c'est bien triste , et bien pitoyable !

Si encore il avait été dégoùté des capitah s
tes, mais ce sont eux plutòt qui étaient de
goùtés de lui...

On ne le comprend plus, le pauvre.

Les emissione intéressantes:
Dimanclie 10 mai :

Munich : 20 li., Calse d'Amour, operette,
Ziehrer. — Langenberg : 20 li., Robin des
Bois, opera, Cari Mari a von Weber. — Ber-
lin: 20 li. 30, La Jeune Fille de l'Ouest, ope-
ra, Puccini. — Muhlacker-Francfort: 19 h.
30, La Dame "bianche, opera, Boieldieu. —
Breslau-Gleiwitz : 20 li. 15, Le Vaisseau fan-
tòme, opera, Wagner, retransmis du Théàtre
de Breslau. — Koenigsberg-Heilsberg-Muhl-
acker: 16 h., La Legende de la Sainte Eli-
sabeth, oratorio, Liszt. — Londres: 21 h. 5,
concert d'orchestre de la B. B. C. sous la
direction de Sir Henry Wood. — Vienne :
18 h. 20, musique de chambre. — Radio -
Paris : 15 li., Le Moissonneur, Francis Casa-
desus et airs populaires limousins. — Stras-
bourg : 20 h. 30, musique de chambre. —
Bordeaux-Lafayette : 20 h. 30, La Pie borgne,
un acte de René Benjamin et Boubouro che,
deux actes de Courteline . — Budapest : 19 li.
30, Baron Tzigane, operette, Job. Strauss. —
Milan, Turin , Gènes: 20 h. 45, Turandot, ope-
ra, Puccini. — Rome et Naples: 21 h., Prin-
cesse Dollar, operette, Leo Fall.

CEUX QUI MALTRAITENT LES ANIMAUX
L'agent Loesch vient de dresser procès-

verbal à un individu qui n'avait rien trouvé
de mieux — mercred i soir à la Plattaz — de
faire avancer son mulet à grands coups de
pieds dans le ventre. Appréhendé, il déclara
qu 'il savait le moyen de « dresser l'animai »
et qu 'on n'avait qu'à le laisser tranquille. Il
donna mème un faux nom. Espérons
qu 'il sera sale comme il le mérite.

TERRIBLE CHUTE D'UN SOLDAT
Un soldat du bataillon 12, le fusiher Mau-

rice Elsig, de Sion, àgé de 21 ans, boulanger,
était occup é mercredi après-midi , à des tra-
vaux de rétablissement près de l'hotel du Si-
gnal, à Champex, où la troup e a cantonné
pendant son oours de répétition. Soudain au
moment où il se trouvait sur le bord du ra-
vin, en dessous de l'hotel, pour y déverser
des détritus , il glissa sur la pente. Malgré
ses efforts désespérés pour se cramponner
aux aspérités de la roche, aux troncs ou aux
rares arbustes , le soldat roula, sous les yeux
cle quelques camarades terriiiés, au fond du
ravin, profond de 150 mètres.

On dut faire un long détour pour attein-
dre le malheureux soldat qui fut transporté
en automobile à l'infirmerie de Marti gny . Ee
jeune homme porte de nombreuses et gra-
ves blessures sur tout le oorps et principale-
ment à la tète.

FÈTE CANTONALE DES MUSIQUES
(Comm.) Cette féte , fixée primi ti vement au

3 mai, renvoyée au 7 juin , et qui devait
avoir heu à Sion, est abandonnée pour cette
année, faute d'inscription^ suffisantes.

NOUVEAU NOTAIRE
M. Charles Exquis, fils de M. le consertici

Fabien Exquis, vient de passer avec succès
ses examens de notaire. Nous lui présentons
nos sincères félicitations.

COMME ON SE RETROUVÉ !
Un nommé Joseph Kummer, àgé de 28

ans, négocian t, Valaisan, qui avait été arrèté
à Sion étant sous mandat genevois pour abus
de confiance et qui avait consenti à son ex-
tradition , a été ramené à Genève. IL a été
écroué aux violons en attendant de gagner
la prison de Saint-Antoine.

le nome anniversaire de
jerom oouarum"

Personne n'ignore que le monde catholique
entier s'apprète à célébrer solennellement le
40me anniversaire de l'encyclique « Rerum
novarum ». A Rome, un pélérinage immense
des fidèles de tous les continente entourera
S. S. Pie XI et fètera, avec un enthousiasme
que l'on peut prévoir magnifique et émou-
vant, l'immortelle charte sociale de Leon
XIII. Dans notre Suisse, nombreuses sdht déjà
les associations catholiques qui ont tenu à
commémorer le grand évènement. Pour ne
pas rester. étrangère à ce mouvement si légi-
time et si bienfaisant, la section de St-Mau-
rice de la Société des étudiants suisses,
l'« Agaunia », a pensé accomplir un acte erui
rentre bien dans son programme de forma-
tion doctrinale et d'influence catholique, en
organisant, pour le 10 mai prochain , une ma-
nifestation publique en l'honneur de « Rerum
novarum ». Elle comporterà un cortège for-
me des étudiants du collège et des représen-
tants des Sociétés catholi ques de la région
invitées. Au théàtre , le programme prévoit
quel ques mots de bienvenue prononcés par
le président de l'« Agaunia », M. Pierre Deia-
loye, qui indiquera b riè vement le sens de la
manifestation. M. l'abbé Dr. André Savoy, di-
recteur des organisations chrétiennes-sociales
romancles, entre tiendra ensuite l'auditoire de
l'actualité de l'encyclique et M. le Dr. A.
Favre, professeur à l'Université de Fribourg ,
parlerà clu problème de la famille. Le chceur
mixte clu collège, sous la direction de M. le
chanoine Broquet , a bien voulu nous prèter
son concours.

Faire connaìtre la doctrine sociale de l'E-
glise, la faire aimer par les foules, voilà le
but de cette réunion , à laquelle l'« Agaunia »
convie ceux qui soni avides de penser catho-
liquement pour agir , par la suite, en confor-
mile plus réelle avec les enseignements du
Christ , principalement la jeunesse et surtout
les membres des Sociétés de jeunesse ca-
tholique. Les orateurs de la journée jouissent
d'mie telle réputation de science et de taient
quo nous nous dispensons de faire leur élogc.
Personne ne voudra manquer l'occasion de
venir les entendre et les applaudir.

Programme:
13 li. 45 Rassemblement des partici pants au

cortège dans la cour du collège.
14 h. Cortège .
14 li. 30 Séance solennelle au théàtre. —

a) Quel ques mots de bienvunue
et de présentation; b) l'actualité de
l'encyclique « Rerum novarum »,
par M. le Dr. A. Savoy; e) produc-
tion clu chceur mixte du collège
sous la direction de M. le Dr. Bro-
quet; d) le problème de la fa-
mille , par M. le Dr. A. Favre ; e)
lecture des résolulions; f) chceur
du canti que suisse.

Les partici pants au cortège ne paieront
aucun droit d'entrée dans la salle. Afin de
couvrir les "frais cle la manifestation, tes au-
tres persònnes voudront bien payer une fi-
nanee d'entrée de fr. 1 pour le parterre et
de fr. 0,50 pour les galeries. Le Comité.

L acuirne fio consoli commini
Le compte-rendu de la gestion financière

de l'administration municipale pour l'exer-
cice de 1930 et le budget pour l'année 1931
contient ctes renseignements intéressante. En
voici quelques-uns:

Les rapports suivis de l'appheation de sanc-
tions se sont élevés en 1930 au chiffre de 614
contre 485 en 1929. Il y eut 165 contraven-
tions à la loi sur la protection des animaux.

Les amendes rurales encaissées en 1930
s'élevaient à 207 fr. et les amendes urbaines
à 2402 fr.

Le service de police a arrèté et incarcerò,
dans le courant de l'année 1930, 184 persòn-
nes, en outre 217 bons de passage ont été
délivrés , qui donnent droit à un coucher, un
souper et un déjeuner à l'hopital.

48 permis d'établissement ont été délivrés
ct 620 permis de séjour.

Les Valaisans ayant depose leur acte d'o-
ri g ine au bureau communal sont au nombre
de 108.

Le bureau de police et le Conseil communal
ont refusé le séjour ou . interdit le domicile à
huit individus. Gomme pour les années pré-
cédentes, il s'agit , dans Ces cas, d'individus
de mauvaises mceurs, de repris de justice et
cle vagabonds.

Les travaux de La Dixence, de l'usine k
gaz et des abatloirs ont amene à Sion, une
foule d'employés et d'ouvriers, d'où l'aug-
mentation ctes permis de séjour délivrés,
comme aussi celle des passages d'une nuit
à l'hopital, beaucoup de trimardeurs cher-
ehant clu travail.

En 1930, la somme pergue par la commune
pour le droit des pauvres a été de 7415 fr.

Dans la mème année, 34 persònnes ont été
ensevelies.- .dans le nouveau cimetière, et 33
dans l'ancien. 11 y eut à Sion 172 naissances,
136 décès et 42 mariages.

Voici Ja statistique ctes abatages et des
viandes importées :

Abatages: gros bétail : 1362; moutons : 350;
cabris: 640; chevaux : 10; veaux: 2455; porcs:
1569; chèvres: 27 ; soit un total de 6413
pièces.

Viandes fraiches importées: de taureau :
191 kg.; cle boeuf: 4421 kg.; de vache :
15,854 kg.; de génisse : 1186 kg.; cle veau:
4474 kg.; de mouton : 11,827 kg.; de clièvre
et cabri: 1184 kg.; de porc: 6044 kg.; don-
nant un tolal . de 45,181 kg.

Durant l'année 1930, le Corps des Sapeurs-
Pompiers a été mobilisé:

4 fois pour ctes exercices (compagnie de
la ville), 4 fois pour des exercices (sections
ctes banlieues), 3 fois pour des incendies, 2
fois , le 9 et 11 octobre, pour prevenir le clan-
ger d'inondation à la Morge , à la Lienne et
à la Sionne.

Cette lutte contre les eaux représenté une
somme de 1444 heures de travail pour les
corps des S.-P.; travail effectué dans l'eau,
excessivement pénibie et ponr lequel les S.-
P. n'étaient pas entraìnés ni outillés. On se
plaìt ici , à rendre hornmage aux pompiers,
pour le dévouement et la discipline doni ils
ont fait preuve à cette occasion.

Un poste de ler secours a été créé à la
Place du Midi. Il contient 110 mètres de
course et le matériel nécessaire pour la mise
en fonction d'ime conduite et permettra ainsi
d'intervenir plus rapidement dans les sinistres
qui éclateraient au bas de la ville.

Le ralentissement qui s'était produit dans
la construction les années précédentes, s'est
maintenu en 1930, contrairement aux provi -
sions clu début de l'année.

Sur 35 demandes en autorisations de bain-
oli transformations d'immeubles, 22 seule-
ment ont été mises en chantier; cela explique
la crise du logement qui se fait sentir d'une
manière narticulière, car bien des ménages
ne trouvent pas à se loger actuellement à
Sion, laute de place.

Cet état de choses peut étre attribué main-
tenant à la baisse insuffisante dans le coùt
du bàtiment et d'autre part aux prix trop éle-
vés en general clu terrain à bàtir.

Iii!i^HE^EEEEHHilHEEH^,ES_iE_î Ì3E!iESEia dm^inii^iiui^ .-Liii ^iiiii ^iiiii ^imi ^nii ^Miiii ^KBii ^^nii ^uiH ^Hiiii '^iiHi ^Hi
l IUl Ce <i!ie tout;- jeim »- filli; devrait «avoir Hi M%k. ¦__¦ f S m m  mimm tmSmtt aJKLa _5 rBTli _MBfc
U| Ce que tonte ménag-ère cxpérìuiéntée doit savoir g|J jfffaglV p BWwl HT V pi m & TS IT Ŝ
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A la Bonne Ménagère

Dr. Euoena m i Ifc?slS^=r !.0ili|l«Bttld8
reprendra ses consultations Tel 32170 Rue deMa Lou- ! jeune chaurfeur de con-io 18 mai dans la maison ve 12, LAUSANNE , de- j ;. . , ,.
Multi , 2me étage, av. de mande personnel des deux ! fiance * Adresser offre au
la Gare, Sion, lundi , mer- sexes pour hòtels et fa- ì bureau de la « Feuille
credi , vendredi. milles. . d'Avis du Valais ».

IgETPÀNCEP
UNE DÉCLARATION DE M. DOUMER

L'exécution du pian d'extension obligé la
Commune de procéder progressivement à
l'expropriation de terrains afin de sauvegar-
der le trace des artères projetées; ce sacri-
fice qui s'impose si l'on veut éviter, dès le
début , le sabotage de l'oeuvre elle-mème, lui
a fait acquérir entr 'autre 2453 m2 de terrain*
à Condémines.

Ainsi se trouve jalonné un troncon de la
grande promenade qui, partant du pied du
vignoble à la Pianta d'en bas, aboutira aux
rives clu Rhòne, soit à l'extrémité ouest des
Champs de Tabae. En résumé, les différentes
expropriation effectuées au cours de 1930
représentent une dépense de fr. 38.274.95
pay és entièrement par voie budgétaire.

Au point de vue agricole, l'année 1930 a
été plutòt maigre. Les fruits ont manque, les
vergers ont souffert des vers blancs , les han-
netons ont infeste les terrains, et les lièvres
ont cause de grands dégàts . Des jeunes ar-
bres cle moins de 20 ans ont été rongés et
un certain nombre sont perdus. On espère que
le Conseil d'Etat prendra les mesures qui
s'imposent pour preveni r ces dommagès et
proté ger l'arboriculture.

La statisti que des dìners scolaires à la cui-
sine de l'école des filles et de l'école en-
fantine donne Ies chiffres suivants pour la
dernière année: dìners servis 6912 (8416)
l'année précédente).

A la cuisine scolaire des garcons , il a été
distribué 3240 dìners (3407 en 1929).

Le prix de revient du dìner est sensible-
ment le mème que jusqu 'ici , soit de 15 à 20
centimes par repas, simple, mais sain et sur-
tout abondant.

Le repas scolaire est donne aux enfants,
du 2 novembre jusqu'au 30 mai.

M. Paul Doumer, président du* Sénat, a
fait , hier soir, à l'Agence Havas, les; déclara-
tions suivantes:

« Je me suis fait un devoir de ne prendre
aucune part aux polémiques provoquées par
l'élection à la présidence,.. de la Républi que
et de ne pas réfuter les assertions erronées
ou fausses qui ont été produites. Je dois au
Sénat qui m'a fait le grand honneur de m'ap-
peler à sa présidence depuis bientòt cinq ans,
de respecter cette règie. Toutefois, il ne m'est
pas possible de laisser passer sans protester
les allégations qui tendent à me représenter
cornine l'adversaire d'une politique de paix.
J' ai trop connu les atrocités de la guerre
pour que ma volonté d'éviter de nouveaux
conflits sanglants puisse ètre mise en doute
par quiconque.

Uniquement préoccupé de l'intérèt du
pays, de la sauvegarde des insti tutions répu-
blicaines et du maintien de la paix intérieure
et éxtérieure, le président de la république
ne peut et ne doit pas ètre l'Jiomme d'aucun
parti , puisqu'il reste l'arbitre de tous. »

MESSE PONTIFICALE A VALÉRE
Sa Grandeur Mgr. Biéler vient de prouver,

une fois de plus, son obligeance envers les
Confédérés qui choisissent notre cité comme
lieu de leur réunion annuelle. A l'occasion de
la présence à Sion de la Société suisse des
chàteau, Mgr. Biéler a bien voulu célébrer
un office pontificai dans l'église de Valére.
Cet office commencera à 10 heures precises
et sera rehaussé par le Clioeur mixte de la
cathédrale, dirige, on sait avec quel art, jpar
M. le professeur Georges Haenni.

SOCIÉTÉ SUISSE DES CHÀTEAUX
Le, Conseil d'Etat a délégué M. Walpen a

l'assemblée ,de la Société suisse des chà-
teaux. • :"*•

<*>+ S E R V I C E  R E L I G I E U X  ?«*
le 10 mai

A la cathédrale. — 5 h. 30. 6 h., 6 h. 30
et 7 li. 30, messes basses. — 7 h., messe et
communion generale des Enfants de Marie.
— 8 h. 30, messe basse, sermon allemand. —
10 li., grand'messe, sermon francais. — 11 h.
30, messe basse, sermon fr ancais.

Le soir. — 4 li., vèpres. — 8 h., dévotion
du mois de mai . ¦

@$9 COMMUNAUTÉ PROTESTANTE •••
Sonntag, 10. Mai , 9.45 Uhr: Predigt. —

Pfarrer Richard .
Jeudi, 14 mai, Ascension, 9 h. 45: Culle. —

M. Richard .

mwxt PHARMACIE DE SERVICE «a
Dimanche 10 mai : Zimmermann

**>4> D A N S  LES S O C i £ T £ S  O*
C. A. S., Groupe de Sion. Dimanehe 10 mai,

course à Reveureulaz et Torgon. Départ di-
manche matin en auto-car. Rendez-vous à
7 h. 30 precises au Café de la Pianta. Dìner
tire des sacs.

Ski-Club , Sion. Lundi 11 mai , à 20 h. 30,
au Café Tavernier, assemblée generale de
printemps.

Invitation cordiale aux persònnes qui, ne
faisant pas partie de la Société, s'intéressent
au ' sport du siri.

WSd-mann Frères
Fabrique et magasins de meubles CTr_ "VPrès dai Tempie protestant. oAi/JJI
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foin de lre qualité . Lugon IMPRIMERIE GESSLER
Daniel, Sion. . ,_ , S I O N  _

ABEILLES CONTRE AVIATEURS
Un curieux incident s'est produit mercredi

au cours du voyage Marseille-Paris de l'avion
du service régulier. Une dizaine de caisses,
sorte cle ruches provisoires, contenant cha-
cune un essaim d'abeilles, expédiées à un api-
culteur de la région pari sienne, avaient été
chargées sur l'avion dans lequel se trou-
vaient aussi des passagers. Soudain, en
pleine route, après quelques coups d'air, les
caisses basculèrent et l'une d'entre elles cè-
da. Les abeilles ne pouvant gagner l'exté-
rieur, repoussées qu'elles étaient par la pres-
sion d'air, se précipitèrent vers les passagers.
Ceux-ci se couvrirent le visage de leur mou-
choir et n'eurent pour ainsi dire pas de mal.

L'OUVERTURE DE L'EXPOSITION
COLONIALE

Le président de la République, accompagné
du maréchal Lyautey, a inauguré hier après-
midi l'exposition internationale coloniale.

Après avoir parcouru en automobile toute
l'exposition, le président de la République
s'est rendu au musée permanent. des colo-
nies francai ses, où l'attendaient les membres
du gouvernement, les ambassadeurs, les mi-
nistres et les commissaires généraux ètran-
gers.

Le maréchal Lyautey, prenant le premier
la parole, a adressé tous ses remerciements
au chef de l'Etat et a défini la politique co-
loniale de la France, qui consiste non à dé-
truire l'adversai re, mais à l'attirer, non à
l'evincer, ni à l'assimiler, mais à l'associ-er
en l'outillant à la moderne, en un mot, à pra-
tiquer une politique d'égards. Le maréchal a
dit que cette exposition sera une grande, le-
con d'union; union entre les races, union
entre les peuples issus de - la civilisation, et
enfin union de tous les Francais.

Après lui, M. de Castellane, président du
conseil municipal, a adressé un Chaleureux
hornmage au grand organisateur de cette ex-
position, le maréchal Lyautey.

Puis le prince di Scalea, commissaire ge-
neral d'Italie, a dit toute son admiration pour
cette revue coloniale, témoignage de l'odys-
sés homérique de la race bianche qui a at-
teint chaque pays du monde, qui a transfor-
mé des continents.

Enfin, le ministre des colonies, M. Paul
Reynaud, a exposé la politique coloniale de
la France qui s'efforce d'apporter à son em-
pire, colonial tes capitaux dont il a besoin et
de rationaliser la production. Il a rappelé
longuement l'oeuvre colonisatrice accompUe
tant par les colons, les administrateurs et les
médecins, que par les missionnaires, qui ont
apporté partout la paix, tout en respectant
les religions, les institutions et les usages.

Les discours terminés, le président de la
Républi que a déciaré l'exposition ouverte.
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et pe saurait faire défaut. La musique est
de Charlot qui fut — il ne faut pas l'oublier
— violoniste dans un music-hall avant de
faire du cinema. « Les Lumières de la ville»,
ce titre était connu depuis près de 3 ans,
mais Charlot n'a pas voulu livrer son film
avant de l'avoir retouché, d'avoir mème tour-
ne deux ou trois fois certains passages pour
obtenir exactement le mouvement, le rythme,
l'éclairage, l'expression, la seule bonne, et
si j'écri s deux ou trois fois, c'est peu, aussi
une bande pareille est-elle presque parfai te
on ne saurait rien y retrancher et rien y
ajouter. Il faut voir « Les Lumières de la
ville », c'est un plaisir rare, un plaisir mer-
véilleux et je comprends aisément ceux qui
vont le voir jouer pour la dixième fois.
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Au Capitole sonore
Les Lumières de la Ville de Charlie Chaplin

Critiques de la « Tribune de Lausanne »:
Lorsqu'on a vu Charlot une fois, on va le

revoir et j' ai l'impression qu'il y a peu d'ama-
teurs de cinema qui n'aiment pas Charlot,
parce que précisément cet artiste unique s'a-
dresse à toutes les catégories de spectateurs.
Pour remporter — et surtout aujourd'hui —
des suffrages unanimes, pour soulever un en-
thousiasme aussi spentane et une sympathie
également unanime il faut ètre davantage qu'
un simple « amuseur » adroit ou qu'un clown
irrésistible, il faut ètre un artiste génial dans
toute l'acceptation du terme.

Aussi un film de Charlot est-il toujours en
quelque sorte un évènement. On attendait a-
vec impatience sa dernière production « Lu-
mière de la Ville » qui nous arrivait précédée
d'une reclame formidable, reclame tonte na-
turelle ne venant pas d'ingénieux producers,
mais de la qualité mème du film et nous
n'avons pas été dégus, bien au oontraire.

H fallait un homme de la taille de Chaphn
pour réussir dans un genre qui n'est pas muet
et qui n'est pas parlant, avec cela, un pre-
mier point, l'internationalisme du film est
sauvegardé. On ne peut pas dire que le film
soit silencieux, il est peut-ètre en principe
mais un acoompagnement est judicieusement
combine, synchronisé, il souligne tei passage

Feuilleton dn 'Journal ei P euitl* d'Aria àu Valaif No 65

Enfin, Stephen résuma d'un mot sa pen-
sée dominante:

« — Je ne mourrai pas fou! »
C'était une expansion de triomphe, le der-

nier cri de son orgueil , et il fixait tour à
tour les nouveaux arrivan te de ses yeux apai-
sés où jamais, en effet , ils n'avaient vu ce
calme lucide.

Puis, d'un mouvement faible, il montrait
son cceur:

« — Tout est là. »
Il disait vrai. Par une évolution bizarre , le

mal héréditaire s'était transformé chez lui,
semblait, en se portant au coeur, dégager le
cerveau; prendre la vie en échange de la
raison, et Stephen consentali à cet échange
avec un empressement jo yeux, une satisfac-
tion altière. C'était peut-ètre pour se montrer
à eux tei que la mort le faisait qu'il consental i
à les revoir tous encore.

Plus rien à craindre désormais, plus rien
à cacher.

Ues TU»S BUANCS BU PAYS - Ues VIWS ROUGES de TABLE
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Maison de toute confiance , ne livrant que des vins authentiques ,

gàrantis par analyse
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« La Patrie Suisse »
Les actualités sont nombreuses et choisies

dans le numero du 9 mai de la Patrie Stesse:
inauguration du monument Spitteler à Lies-
tal, réception au Palais federai des nouveaux
ministres de Belgique et de Yougoslavie, lan-
cement d'un nouveau ballon à Bàie, match
pour la coupé Davis à Montreux. Ed. Bauer
public une belle elude sur le portai! de Ja
cathédrale de Bàie. Une page est consacrée à
la nouvelle école suisse de Luino. Une cause-
rie seientifique nous entraìne dans le monde
des astres. JVI. Meyer de Stadelhofen commen-
ce le récit d'un amusant voyage en Suisse.
Enfin, un roman, une comédie inèdite, une
nouvelle du pays tessinois composent un beau
choix de lectures variées.
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Ce qu'il avait dérobé avec tant de peine,
le secret de Chartran, il venait de le remettre
entre les mains d'Agnès; il lui disait :

— Lisez.
Et elle obéissait. Elle déchiffrait les pre-

mières lignes d'une écriture vieille d'au moins
deux siècles.

« 11 est bon de connaìtre son sort; si non
pour soi, du moins pour les autres. »

C'était un Chartran qui parlait ainsi, un
Chartran d'autrefois, mort, oublié, ignoré.

Et cette voix inconnue et sinistre d'outre-
tombe divulgu'ait, en quelques mots, le mys-
tère du passe, la menacé de l'avenir:

« Mon grand-pére s'est tue, dans un accès
de folie; mon pére s'est tue, dans un accès
de folie. Cette mème folie me hante déjà.
Bientòt, j'y succomberai, comme tous les
Chartran qui m'ont précède, tous ceux qui
me suivront.

« Mon fils n 'est qu'un enfant. Personne ne
lui dira la vérité. Je veux qu'arrivé à l'àge
d'homme, il la connaisse, afin de s'épargner
le remords que me cause aujourd 'hui sa nais-
sance. »

Ce scrupule tardif , le fils l'avait également
ressenti, pareillement exprimé, et, après lui,
chacun de ceùx qui étaient venus. Nul n'avait
eu le courage de renoncer pour lui-mème aux
illusions, à l'amour, aux espoirs de la vie:
tous avaient cherche — inutilement — à en
défendre leur descendant, lui avaient légué
l'avertissement fatai, par eux mis en oubb.

Ce mot d'ordre lugubre s'était transmis
ainsi des lèvres glacées des morts aux oreil-
les épouvantées des vivants. Tour à tour, le
jour où s'accomplissait leur vingt-et-unième
année, les héritiers de Chartran avaient tenu,
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Le «ie de le Oym Hommes de martlonv de b

FOOTBALL

Le groupement des Gym-Hommes de Mar»
tigny vient de célébrer par un grand ban-
quet, servi à l'Hotel de la Gare et Terminus,
le 20ème anniversaire de sa fondation. A la
table d'honneur entouraient le Dr Ribord y,
le sympathique président de la section jubi-
laire: M. le Conseiller national Crittin , M. le
Conseiller d'Etat de Cocatrix, M. Défayes,
Juges cantonal, MM. Vallotton et Sauthier,
délégués de la Municipalité, M. Fama, pré-
sident d'honneur de l'Association cantonale
valaisanne de gymnastique, M. Sidler, pré-
sident de la section de gymnastique locale et
membre du comité cantonal, M- Pillet, prési-
dent de l'harmonie, M. Leryen, président du
Chceur d'hommes ainsi que les représentants
des sections sceurs de Bex et de Montreux.

La fète debuta par la remise d'un souve-
nir à M. le Dr. Ribord y, et à M. Grandmousin,
respectivement président et moniteur du grou-
pement. Tous deux sont à leur poste dès la
fondation de la section, fai t qui mérite d'ètre
souligne.

A part les nombreuses allocutions qui fu-
rent prononeées, une série de coupes et de
channes vint prouver toute la sympatie doni
jouit la gym-hommes de Martigny. En offrant
le vin d'Jionneur aux quelques 60 convives,
la Municipalité voulut également apporter la
preuve de son estime à l'égard du groupe-
ment jubilaire. La parile oratoire fui encadrée
d'excellentes productions du groupe des chan-
teurs de la gym-d'hommes dirige avec beau-
ooup d'entrain par M. Leryen et de saiUies
fort spirituelles de M. Kuhn, qui remplit les
...̂ **fc-«»a '.''i-j»*»ii»3i_»»£.'»w^- .̂*-...._^-^>*^

entre leurs mains, ces pages qu'Agnès par-
courait. Tour à tour, ils les avaient rejetées ,
avaient voulu les oublier; puis, plus tard,
vaincus par la fatalilé, ils les avaient reprises
pour y ajouter quelques lignes, appuyer de
leur parole la parole de l'ancètre, joind re leur
expérienee à la sienne.

Les écritures changeaient, les signatures se
succèdateli!, toute l'Jiistoire de la famille se
déroulait, monotone à force d'ètre agitée, fas-
tidieuse à force d'ètre tragique, faite de taches
de sang, de crèpes de veuve, de larmes d'or-
phelins, chacun donnant le dénouement de
ì'épisode précédent, ajoutant au martyrologe
le noni de son prédécesseur :

« Empoisonné », « pendu », « precipite du
haut de la tour ».

Le mystère de ces fins soi-disant acciden-
telles se dégageait des pieux mensonges des
survivants. De pére en fils, on ne sauvegar-
dait pas l'orgueil familial .

« ... S'est déchargé son fusil dans la tète
pendant une partie de chasse ».

C'était le pére de Walter qui avait écrit
cela, de son pére à lui.

« Noyé dans le lac... »
C'était de l'écriture de Walter.
Puis, après son nom, il avait pour lui-mème

répété la mème mention, ayant déjà fixé son
sort et ne laissant personne après lui pour le
relater.

A ce dernier moment, quelle avait été sa
pensée précise, son intention définie ? Res-
sentait-il que Francis n 'était pas son héritier,
sans pour cela reconnaìtre Stephen comme
tei ou l'accepter?

Au bas de la dernière page, il avait mis
une croix.

fonctions de major de table avec beaucoup

On termina par un cortège en ville, cortège
forme de tous les par ticipants de la fète et
des collègues montreusiens en ballade dans
la région et par une descente dans les réputés
sous-sols de la Maison Orsat, ou l'on acheva
la soirée dans la meilleure stimmung. M.

"*•«¦

Vignoble I - Sion I
C'est dimanehe prochain 10 mai qu'aura

heu au Pare des Sports de Sion la dernière
rencontre-du F. C. locai pour le 2ème tour
du championnat Suisse. Vignoble qui a perdu
son match du ler tour oontre les nòtres
fera son possible pour prendre une eclatante
revanclie et fera de gros efforts pour rem-
porte r les deux points.

Sion ne doit pas s'enorgueillir de ses suc-
cès passés mais montrer à ceux qui le sout-
tiennemt que son équipe est capable de dis-
poser des meilleurs adversaires. Nous comp-
tous donc sur du beau jeu, car les derniers
matchs auxquels nous avons assistè n 'ont
pas été pour nous un régal sportif.

Nous savons que le F. C. Sion peut faire
mieux, il le prouvera dimanche à tous ceux
qui seront au Pare des Sports ,

La partie commencera à 14 h. 30.
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C'était la fin. Non seulement, sa fin, à lui,
mais la fin de sa race. Trompée elle-mème, la
fatalilé croyait avoir tout dévoré et se sentait
as sou vie.

— Moi, je ne mourrai pas fou, répéta Ste-
phen.

11 changeait de ton.
Ce n'était plus la farouche ivresse d'orgueil

qui dominali en lui, mais une gravite calme,
presque sereine.

Il reprenait ces papiers qui avaient joué
un si grand ròle dans un si grand nombre
d'existences, pendant des siècles cachés avec
tant de soin, recherches avec tant d'émotion ,
trouves avec tant d'épouvante ; talisman pré-
cieux et fatai dont la vertu se perdait désor-
mais, qui , déchu de sa puissance nefaste, ne
serait plus pour les indifferente qu'une sim- '
pie curiosile. '

Entre ses longues mains diaphanes d'ago-
nisant, il froissait, déchirai t chaque feuille.
Quelle que fùt la lenteur de ce pénibie effort,
aucun ne songeait à s'y opposer.

Le dernier héritier avait le droit de disposer '
de son héritage et il semblait à tous qu'avec i
ces lambeaux jetés par lui au vent de l'oubli i
une semence de malheur se dissipai! aussi, al-
lait cesser de germer, de produire, que le
passe s'anéantissait enfin tout entier, ne pe- j
sait plus sur le présent, ne menaeait plus
l'avenir.

— C'est à vous que je dois de ne pas
mourir fou.

Répétés pour la troisième fois, ces mots
cependant étaient différents encore des mots
semblables déjà prononcés, avaient un nouvel
accent, mie nouvelle àme.

(à suivre)

An grand magasin
de Sellerie

E. UJuttiricii maitiieu

tant

Sion
Grand choix et fabrication
de colliers complets et sur
mesure, plusieurs en ma-
gasin, d'occasion, cédés à
bas prix, avec tous les ar-
ticlés de sellerie, bàches
et couvertures, assortiment
de bats pour chevaux mu-
lets et vaches, à choix.

Mallettes et valises en
cuir et simili.

ir A V I S  -«e
Encore 3 chars à banc,
chars de diasse avec ou
sans capote, un gros char
à pont, un petit braeck,
pouvant se transformer en
char à pont et divers. Prix
exceptionnel pour liquida-
tion, faute de place.

Grande facilitò de paie
ment. Escompte au comp

f \  V tlM L/ r\ t^_ C'est un vrai souci pour chaque ménagère de tenir
Jolie campagne au coteau propre les planchers en sqp in rugueux. Combien de-
près de la ville de Sion, vient facile leur nettoyage cn les traitant au mordant
d'environ 20,000 ni» en- ^LU. GLU donne aux planchers vieux et neufs un pob
semble, au b'ourd de rou- de parquet et aux chambres l'aspect d'un intérieur
te, en plein rapport et bien ' soigné. , »
arborisée, avec des fruits prjx f o  détail Seulement :
ìl'ces
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bàtiment de 2 appartem. A- SUTTER, OBERHOFEN (Thurgoive)
le tout en parfait état et — <-¦ ¦—*—-— 
une des meilleures situa- *É_BBM_MBj___fi'flfi_ff,M \m \i \ii 'mmam<li¥ìMÌWftions pour le fruitage. Prix Ksf_i^-;*lÌ£_Bfj5 ' ' -  ̂ ¦
avantageux. ga n " ~ .. .

Wuthrich -Mathieu, seliier |§ Belli! rfìSgOlafOr6 É
A VPndrc H a vendre au bureau du journal

divers meubles usagés.
S 'adr.: bureau du journal
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Voici le programme de cette fète qui a
lieu le 14 mai 1931 à Viège:
8 h. 35 8 h. 45 8 li. 55, arrivées d

tambours et fifres; arrivée di
vétérans par autos. Réception si
Ja place de la gare de Viège. Co
tège. Vin d'Jionneur offert par 1']
tal et par la commun©-do JUèg
Discours.

10 li. 00 Office divin avec sermon.
11 h. à 12 li. Concert sur la place du Ma

clié par la fanfare de Viège. Co
cours individuels à la grande sai
de l'école.

12 li. 00 Rassemblement par la batterie <
tambours de Viège.

12 h. 15 Banquet officiel à l'hotel de
Poste. Pendant le banquet : di
cours-conférence sur l'occupati!
des frontières en 1870 et 1871
Concert par fanfare et chorale i
Viège.

15 h. Concert des tambours et fifres
dans les jard ins de l'hotel de li
Poste.

17 h. Morceau d' ensemble des tambour
et fifres sur la place du March
« Der Niwu ». Distribution de
souvenirs et résultats des con
cours. Cantique suisse chanté pa
l'assistance.

17 h. 45 Cortège vers la gare (marche bas
valaisanne).

18 li. Départ ctes vétérans ; départ de
trains.

SO CENTS .

UN BON CONSEIL !

L'estomac est ton meilleur ami ; ménage
en lui offrant, avant chaque repas, un <

cellent Bitter des Espersiers




